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3. Examen dynamique
a) Poids et taille.

Visuellement, les résultats sont très convaincants
sur ce point. Nous avons eu sous les yeux le contrôle
photographique de chaque élève de la classe, avant et
après l'expérience. Le gain est respectivement de
3 kg. 50, pour le poids, et de 4,4 cm pour la taille.

L'on juge des bienfaits du sport sur l'aspect statural
et morphologique de l'élève. La poitrine s'est développée,

le dos s'est redressé, l'abdomen est engaîné sous
une couche de muscles toniques.

Le périmètre abdominal indique une diminution
1,4 cm, alors qu'il est pratiquement nul dans la classe
témoin.
b) Spirométrie.

Même remarque que précédemment. La pratique
d'un sport idéal tel que la natation, influence le
développement et l'amplitude de la cage thoracique.
L'augmentation s'est traduite par 0,60 litre.

Le coefficient pulmonaire : Poids
Capacité vitale

est en augmentation. Cet indice est l'image de la
vitalité, de la résistance, du rendement d'un individu
au travail mécanique.

B. LE CONTROLE DES PERFORMANCES SPORTIVES

Les chiffres comparatifs ci-dessous sont explicites :

Classe d'expérience Classe témoin
Course vitesse 50 m 0" 56 0" 32
Course de demi-fond 300 m 8" 5/10 3" 1/10
Saut en hauteur avec élan 12,9 cm 7,6 cm
Saut en longueur avec élan 44 cm 33 cm
Lancer de poids de 3 kg. 2,38 m 1,40 m
Grimper à la corde 6,20 m 5,29 m

Natation
C'est dans ce sport que l'on a obtenu les résultats

les plus spectaculaires ; tous les élèves ont appris à

nager et à plonger. Plus de la moitié d'entre eux ont
obtenu leur Brevet de Jeune Sauveteur.

C. PLAN SCOLAIRE

M. Louis, Directeur de l'Ecole Gambetta, où est
pratiquée cette expérience, nous fournit des résultats
d'examens scolaires normaux. Sur 14 élèves présentés
au Certificat d'études primaires, un seul d'entre eux
rencontra un échec. Il s'agissait, de plus, d'une classe
intellectuellement faible au début de l'année.

Le travail scolaire, plus condensé, grâce à l'esprit de
collaboration, de dévouement de l'instituteur, s'est
déroulé dans une atmosphère de discipline.

On a observé un affermissement du caractère chez
les êtres faibles, chez les timides. Les élèves montrent
un regain d'attention, des réflexes collectifs plus
rapides. Ils travaillent avec plus de camaraderie.

L'enthousiasme a gagné le cœur des maîtres et des
élèves. Ils ont acquis à leur cause les parents.

CONCLUSIONS

1. Le mi-temps pédagogique et sportif concrétise
les vœux pédagogiques que l'on était en droit d'escompter.

La réussite de l'écrasante majorité d'élèves au
Certificat d'études en est la signature.

2. Le bien-fondé de l'opinion de quelques
pédagogues et de nombreux médecins est confirmé dans ce
juste équilibre entre l'effort intellectuel et l'effort
physique.

3. Les résultats probants que l'on a vérifiés au bout
de huit mois, sur des élèves de 12-14 ans, laissent
présumer de l'ampleur que l'on pourrait espérer
d'une expérience visant la totalité des années scolaires.

4. L'expérience a été appliquée à l'école primaire.
Serait-elle possible dans une école secondaire Oui,
dans un proche avenir, si l'on trouve la solution
épineuse de l'allégement des programmes d'études. Or,
cette question est loin d'être menée à bien.

5. Le fait d'étendre cette expérience à une école
à un groupe scolaire, implique le choix de maîtres. La
foi et l'idéal doivent les animer. Ils savent gagner en
intensité de travail scolaire, ce qu'il perd en durée.
Tant vaudra l'homme, tant vaudra son travail.

6. Si l'on veut doter les élèves du maximum de
conditions idéales d'entraînement, il s'avère indispensable

de doter le futur groupe scolaire d'installations
indispensables : piscines et gymnases ; stades et
emplacements de jeux.

Remarque
En 1953, fut instaurée la « classe de neige ».

Durant le mois de février, le maître et ses élèves se
sont rendus dans un chalet de Haute-Savoie, à 1350 m
d'altitude.

Ce chalet, destiné aux Colonies de Vacances, n'était
ouvert primitivement que pendant l'été, et huit jours
à Noël.

Le programme d'enseignement de la « classe de
neige » fut calqué sur celui de la plaine. Le personnel
était le suivant : le maître de classe, un professeur
d'éducation physique et un moniteur de ski.

Est-il besoin de parler de la valeur de cette innovation
et de l'enthousiasme qu'elle a suscité dans le

cœur de tous. Elle est à l'honneur de ses dirigeants.
Paris, février 1953. Claude Giroud.

LA LEÇON MENSUELLE
élaborée par Pierre Joos

Introduction.

Cette « première » leçon mensuelle est le fruit d'une
collaboration des maîtres de sport de l'E. F. G. S. qui
s'efforceront de vous communiquer régulièrement,
sous une forme plus assimilable et plus explicite, une
part de votre travail. Nous espérons par là faciliter
la préparation de votre enseignement, guider les
premiers pas des jeunes moniteurs, donner aux « vieux
de la vieille » les dernières nouveautés techniques et
le résumé de nos expériences.

Ces trente exercices sont divisés en différents groupes
qui s'enchaînent les uns aux autres en faisant partie
d'un tout. La durée de la leçon est de 90 minutes et
nous vous laissons le soin de mettre l'accent sur l'un
ou sur l'autre des groupes. Si vous disposez d'aides
moniteurs, vous pourrez éventuellement diviser vos
élèves en plusieurs équipes de travail.

Nous considérons en premier lieu les disciplines de

l'I. P. puis les branches accessoires de nos cours de
moniteurs. Ces leçons font partie d'un plan général
et chacune d'elle vous apportera des exercices
nouveaux qui nous conduiront tout naturellement aux
buts que nous poursuivons : préparation pour l'examen
final, amélioration de la préparation physique pour
des sports collectifs ou individuels.

Ne craignez pas de rompre avec vos habitudes
lorsqu'il s'agit d'introduire une nouvelle suite de
mouvements ou un jeu jusqu'alors inconnu. Reportez-
vous à nos articles techniques déjà parus. Préparez-les
alors d'autant mieux ; mais s'il vous plaît, pas de
retenue.

La matière de ces leçons est extraite de notre Guide
d'entraînement dont on annonce la naissance toute
proche.
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LA LEÇON
élaborée pt

avec la collaboration de Kaspah Wolf, Ta io Eusebio, Jack Güsi

I) MISE EN TRAIN

1) Marche normale alternée avec marche sur la pointe
des pieds.

2) Course et marche (légère).

3) Sautiller deux fois sur la même jambe puis deux
fois sur l'autre. La jambe d'élan est lancée fléchie
en avant en haut pour coopérer à l'extension.
(Voir J. F. - P. L. N° 2/1953).

II) EXERCICES A MAINS LIBRES

4) Par groupes de 2 : A est en appui manuel, bras
fléchis. B lui saisit les chevilles. A tend énergique-
ment ses bras et pousse de manière que ses mains
quittent le sol.

5) Assis : Fléchir le torse en avant et toucher les che¬
villes avec les mains, puis rouler en arrière pour
toucher le sol derrière la tête avec les pieds.

6) Assis sur les talons, mains à la nuque : se relever
sur les genoux et fléchir le torse en arrière.

7) Un genou au sol, jambe gauche tendue de côté,
bras levés en haut : fléchir le corps de côté avec
plusieurs mouvements de ressort.

8) Jambes écartées, bras levés en avant: Tourner le
torse à gauche avec élan des bras à gauche et
mouvement de ressort.

9) Sautiller plusieurs fois sur place puis saut en levant
les genoux très haut.

III) COURSE

10) Courir et marcher sur la pointe des pieds avec
mouvements élastiques des chevilles. Travail des
bras correct. Observez en course l'extension
parfaite de la jambe d'appui, le genou de la jambe
d'élan en avant en haut.

11) Courir en arrière (Position de recul) — courir sur
place en déplaçant le corps jusqu'à ce qu'il atteigne

une position avancée — course rapide en
avant. Ce mouvement améliore le sens de l'exacte
position du corps.

12) Mouvement des bras : Bras fléchis, épaules sou¬
ples. Le mouvement de la main va de la hanche
(poche) au menton, coude légèrement devant la
poitrine.

13) Course de style sur un huit. Bon exercice pour
acquérir le sens du mouvement. Contrôle de la
position du tronc, du bassin, des jambes et des
bras.

14- En course légère accélérer le mouvement en pre-
15) nant une légère position avancée (changement de

rythme). Ne pas fléchir les hanches lors de la
prise d'avancée. Nous dénommons « Jeu de
course) le jeu du tempo (rythme) la recherche de
l'avancée (plus ou moins).
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IV) Boulet
16) De la station fléchie, jambes légèrement écartées,

boulet reposant dans les deux mains : Lancer en
avant en haut et recevoir le boulet (Extension
complète). Ne pas cambrer les reins.

17) Corps légèrement fléchi, jambes un peu écartées,
boulet reposant sur une main (sur les doigts et
non sur la paume de la main) : Jeter en haut en
exagérant la poussée du côté de jet puis recevoir
le boulet dans l'autre main en amortissant la
chute par une flexion de toutes les parties du
corps.

18) Jambes écartées, boulet dans la main droite :

lancer le boulet par-dessus la tête dans l'autre
main. Exagérer la flexion latérale du corps.

19) Après une marche: Tourner le pied à l'extérieur
de la jambe de poussée (Position de jet — Jet —
continuation de la marche dans la direction de jet).

20) Après une marche : Même travail des jambes que
pour l'exercice précédent mais jet par dessus une
branche située à une hauteur de 3 m environ.

21) Après une marche : Même travail des jambes que
pour l'exercice n° 19 — sursauter sur la jambe de
poussée et jet. Faute à éviter : transport du poids
du corps trop tôt sur la jambe de blocage. Résultat

: Mauvaise utilisation de la poussée qui se fait
en avant au lieu d'en avant en haut.

V) Saut en longueur
22) Après une course légère : Appel en déroulant le

pied du talon à la pointe — saut — atterrissage
sur la même jambe.

23) Sautiller plusieurs fois sur la même jambe.
24) Saut à pieds joints. But : ramener des jambes et

atterrissage sur les deux pieds.
25) Course légère puis saut de course par-dessus un

obstacle (hauteur maximale 50 cm).
26) Course légère — Saut de course — toucher une

branche avec le sommet de la tête et non avec le
front pour éviter une cambrure défavorable.

27) Concours de saut de course sur le sautoir. Qui
saute le plus loin (Voir J. F. - P.L. N° 3/1953).

VI) Volleyball
28) Passe à deux mains en suspension. Remarque

importante : Sauter d'abord, frapper ensuite.
29) Passe à une main en suspension (main gauche et

main droite).
30) Jeu : Règles pour l'introduction. — Chaque équipe

peut frapper la balle autant de fois qu'elle le désire
mais le même joueur ne peut la frapper deux fois
consécutives. Toute balle tombant au sol ou en
dehors des limites du terrain donne un point à
l'adversaire. L'équipe qui commet une faute
effectue le service en lançant la balle d'un endroit
quelconque de son terrain, par-dessus le filet.
(Voir J. F. - P. L. N° 9/1952).
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